
GRANDE LIQUIDATION DE CHAUSSURES
sous l'hôtel dn Raisin, Neuchâtel,

prévient l'honorable public que la vente continuera encore jusqu 'à samedi
soir 20 courant. Le solde des marchandises sera vendu avec un rabais
considérable pour éviter les frais de retour.

Clôture définitive le 20 courant.
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RÉDACTION : jJ.iiipl.-N.ii., 3
Les lettres non affranchies

et anonymes ne sont pas acceptées

On s'abonne à toute époque

BUREAUX : 3, Temple-M, 3
Les annonces remises

au bureau avant 4 heures du soir,
paraissent

dans le numéro du lendemain.

FOIN
A vendre du foin lre qualité. Prix rai

sonnable. S'adresser à M. Fritz Huguenin
Comte, à EJ.f_rier.

Paille de froment
pressée en balles d'environ 100 kilos

TOURBE POUR LITIERE
en balles pressées d' environ 150 kilos,
livrées par wagon de 5,000 à 10,000 kilos,
au prix le plus modi que. (O. 606 Lu.)

F. RUCKSTUHL,
Lucerne.

A vendre, de gré à gré, un potager
en f e r  n° 12, avec accessoires , et une
petite table ronde en bois dur . S'adres-
ser au citoyen Edouard Redard , agent
d'affaires, à Colombier.

F UMIER
On offre à vendre, maintenant ou plus

tard , du fumier de 1er choix. S'adresser
a M. Frit_ Huguenin-Comte, à Fleurier.

mmm
Dès à présent, au magasin d'épice-

rie, Temple-Neuf 13, excellent beurre
de table de la laiterie de Montalchez, au
prix de 75 cent, la demi-livre ; par livre
1 fr. 45. La même qualité serait ven-
due en mottes à un prix très raison-
nable.

CAS UNIQ UE
726 A remettre à Neuchâ-

tel un commerce lucratif. Em-
placement choisi, magnifique
installation . Position et avenir-
assurés. S'adresser au bureau
de la Feuille d'avis.

A louer , à l'Ecluse, deux logements
dont un disponible de suite, l'autre pour
le 24 ju in 1886. S'adr . Etude Emile Lam-
belet, avocat, rue du Coq-d'Inde n° 2, à
Neuchâtel.

Atelier de Relieur
A vendre, de gré à gré, dans une des

principales localités du Vignoble, l' ou-
tillage et le matériel d'un atelier
de relieur.

Un jeune homme du métier, travailleur
et de bonne conduite, aurait un avenir
assuré. S'adresser au citoyen Edouard
Redard, agent d'affaires, à Colombier.

727 On achèterai t aux abords de la
ville une petite propriété, avec jardin ou
verger, de rapport p lutôt que d'agré-
ment. Adresser les offres sous chiffre
P. D. 1, au bureau du journal .

Je désire acheter de première main du
véritable f romage de Neuchâtel et
autres véritables f romages f ran-
çais. Adresser les offres à

Gustave BURKUS
commerce de comestibles,

Halberstadt ,
province de Saxe (Allemagne).

(H . 51053)

ON DEMANDE A ACHETER

A VPîlfl _*P Pom cause °-e Qépart ,
Vt. ll.U__ t. à Onnens (canton de

Vaud) une jolie propriété de 201 ares
(4 *./j poses) comprenant :

a) Maison de maître avec ses dépen-
dances. Source abondante et intarissa-
ble ;

b) 2 vignes d'une superficie total e de
12 ares, 25 mètres ;

c)  un pré de 22 ares ;
d) 9 champs d'une contenance totale

de 160 ares.
Cette propriété sera exposée en vente

au détail , puis en bloc, aux enchères pu-
bliques, le samedi 13 mars prochain, dès
6 heures après midi , dans l'établissement
Charbonnier au dit Onnens, par le minis-
tère du soussigné, dépositaire des con-
ditions, qui renseignera les amateurs.

Grandson , le 12 février 1886.
EUG. CRIBLET, notaire.

IMMEUBLES A VENDRE
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fhfillPTV.lltp ('e Strasbourg et com-
UllUULi UULC pôte aux raves , à 15 c.
la livre, au magasin Porret-Ecuyer,
rue de l'Hôpital.

A louer de suite ou à convenance,
un bel appartement de deux chambres ,
cabinet , cuisine et dépendances, bien ex-
posé au soleil , au centre de la ville.
S'adr . à M, Alfred-Louis Jacot , agent
d'affaires , rue du Môle 4.

A louer , tout de suite, j olie chambre
meublée et indépendante. S'adr. rue de
la Serre 2, 1er étage.

Pour la Saint-Jean on offre à
louer à l'Ecluse un logement de quatre
chambres, cuisine et dépendances. S'adr.
à M. Alfred-Louis Jacot, agent d'affaires,
rue du Môle 4.

A louer , tout de suite ou pour Saint-
G-eorges, un petit appartement avec dé-
pendances, ja rdin, etc. S'adr . à M. Piguet,
à Cormondrèche. 

Près de la gare, à louer pour la
Saint-Jean , un appartement de 4 cham-
bres, cuisine et dépendances, bien exposé
au soleil, ayant issue sur la route can-
tonale. S'adresser rue des Moulins 3, au
2me étage.

A remettre pour Saint-Jean 1886, un
logement dans une maison située au mi-
lieu du village d'Auvernier. S'adr. à Mi-
chel Beaujon , à Auvernier.

Deux jolies petites chambres à louer.
Rue du Seyon 12, 3me étage.

A louer dès Saint-Jean prochaine, rue
Saint-Maurice, un logement de 4 pièces,
dont trois grandes, cuisine et dépendan-
ces.Pour autres renseignements, s'adresser
à M. F. Couvert, agent d'affaires , rue
Lallemand n° 1.

Pour cause de départ , à remett re dès
le 1er avril , un logement de 5 pièces,
avec balcon et dé pendances. S'adr.
cité de l'Ouest 4, au 1er.

A louer pour St-Jean prochaine, rue
de la Serre 5, un appartement de 4
chambres, un cabinet et dépendances ;
eau et gaz dans la maison ; jouissance
du jardin ; balcon.

Tout de suite ou dès le 15 courant,
chambre meublée à louer. S'adr. Place
d'Armes 3, au 1er. 

A louer pour le 24 mars, aux Parcs
n" 39, un logement de 3 pièces et dépen-
dances.

A louer, dès maintenant, un local indé-
pendant pour atelier . S'adr . à H. Margot,
entrepreneur , aux Parcs.

A louer pour la St-Jean un logement
de 4 chambres, cabinet, cuisine, cave et
galetas. Eau à la cuisine. S'adresser à M.
Salager, rue du Râteau 8, au 1er.

A LOUER

On vendra par voie d'enchères publi-
ques, je udi 25 f évrier, dès 9 heures
du matin, Place Purry :

1° Un cheval poil rouge.
2° Un char à pont sur ressorts

verni gris.
3° Une voiture à quatre roues

pour un cheval, deux bancs
rembourrés.

Neuchâtel, le 12 février 1886.
Greffe de paix.

VENTES PAR VOIE D'ENCHÈRES

A VPIlf_l»P Plusieurs potagers et
* CliULl C deux entourages de

tombes, chez Ch. Trœsch, serrurier, Gi-
braltar 13, Neuchâtel.

729 A vendre 300 bouteilles vides
S'adresser au bureau d'avis.

Ar¥_¥01¥C__!$ PIS Vfî_¥TÏ_

Cognac ferrugineux déliiez
Sirop Boitiez au brou île noix

Alcool Golliez à la menthe de camomille
Externum américain Golliez ,
en vente dans les pharmacies :

Bauler , Bourgeois, à Neuchâtel ;
Zintgraff , à St-Blaise ; Gagnebin ,
à Chaux-de-Fonds ; Burmann , au
Locle ; Burnand , à Fleurier ;Gol-
liez , à Morat.

Eviter les contrefaçons qui ne
port ent pas la marque des deux
Palmiers. (H-826-X)

Bon vin d'Italie
GROS et DÉTAIL

PRIX AVANTAGEUX
Vermouth de la maison Cinzano , gros

et détail , au prix de facture.
Salami première qualité , fromage

Strachino d'Italie, gros et détail.
Daniel MANZINI,

rue du Temp le-Neuf 18.

Bonne laine courante au rabais pour
fin de saison, à 6 fr. le kilo , en loutes
nuances.

Magasin SAVOIE-PETITPIERRE,
en ville.

Lames avantageuses
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TAPIS CORTICINE pour salles à
manger et corridors.

DÉPÔT
Rue du Seyon, ancien ma gasin Hotz



OBJETS PERDUS OU TROUVÉS
On a perdu dimanche après midi ,

aux environs de la gare de Corcellesj
une petite montre argent avec chaîne
métal . La rapporter contre récompense à
Mme C.-F. Bourquin , à Cormondrèche.

Une petite chatte grise tigrée s'est
égarée ces derniers jours. Prière de la
rapporter contre récompense Grand' rue
n° 1.

732 La personne à laquelle il a été
prêté, il y a environ une année, le pre-
mier volume de l'ouvrage de M. Théo-
dore de Hallwyl (La morale chré-
tienne) est priée de venir le déposer au
bureau de la Feuille d'avis de cette ville,
où le propriétaire de ce livre ira le récla-
mer.

DN PIVOTEDR S_V$35;
depuis 2 fr. le carton. S'adr. au bureau
de la feuille. 728

LA DOT DE K4TBL
15 FEUILLETON

Par Th. BENTZON.

Le père Coudray , comme la plupart des
paysans, avait eu toute sa vie la manie
d'acheter de la terre dont le revenu cou-
vrait à peine la moitié de l'intérêt qu'il
se bornait à payer selon l'usage, ne se
trouvant jamais en mesure de rembourser
le capital , tant les continuelles acquisi-
tions qui paraissaient l'arrondir l'appau -
vrissaient au contraire. Maintenant il lui
fallait s'exécuter, et il n'avait pas d'ar-
gent comptant , et il prévoy ait une suite
d'années difficiles pendant lesquelles,bien
loin d'en amasser, il lui faudrait faire des
sacrifices.

Le banquier auquel il avait eu recours
abusait de cette extrémité.

— C'est un usurier et le pire de tous,
disait madame Coudray au curé en lui
débitan t le long chapelet de ses doléan -
ces : mais à qui emprunter si ce n'est à
lui ? Nos proches ont eu vite fait de nous
fermer leur bourse. D'ailleurs tout le
monde est sans le sou.

Reproduction interdite aux journaux qui n'ont
p as de traité avec M. Calmann-Lévy , éditeur, à

le cœur dur une fois... Oui, le cœur dur
pour ce pauvre gars que depuis je n'ai
jamais vu rire et pour cette pauvre fille
dont on n'a plus entendu parler.

— Katel? dit en se rapprochant madame
Coudray. Encore uue qui a souffert de
l'inondation? Sa maison ne tient quasi-
ment plus debout. On ne la vendrait pas
cher dans l'état où elle est.

— Mais Katel n'a pas besoin de la
vendre; elle a même tout ce qu'il faut
pour la faire réparer... de bonnes valeurs
que je connais.

— Ah?... Elle est bien heureuse, dit
madame Coudray d'un ton bref qui tra-
hissait l'envie; plus heureuse que nous?

— Ce qu'elle possède vous aiderait
certainement à remettre votre terre en
état de produire , reprit lentement le
curé.

— Pourquoi nous dire ça ? Une fille
que l'on a repoussée quand on se croyait
riche ne revient pas vers les gens quand
ils sont devenus pauvres, et d'ailleurs....

— D'ailleurs, pauvres ou riches, vous
agiriez de même, interrompit le curé. Ce
n'est pas l'argent qui change rien dans
ces questions de délicatesse.

La fermière rougit jusqu'au front sans
répondre, et le malade se retourna dans
son lit avec agitation.

Guillaume, qui venait d'entrer , s'arrêta
sur le pas de la porte.

— Mes hommes ne sont bons à rien ,
ajoutait-elle, tout les rebute, le vieux sur-
tout , qui n'a jamais eu beaucoup de tête.
Nous n'échapperons pas à la misère,
allez !

— La Providence est toujours là , ma-
dame Coudray .

— La Providence?... Sans doute. Si la
Providence pouvait seulement faire tom-
ber chez nous quelques sacs d'écus comp-
tant ! Je répondrais du reste.

En vain le curé lui répétait-il d'avoir
bon espoir; elle ne voyait aucune raison
d'espérer ; tout allait de mal en pis, au
contraire; le découragement du père Cou-
dray, joint à l'effet des miasmes qui s'é-
chappaient de la boue fétide que l'inon-
dation laisse derrière elle, avait cloué le
bonhomme dans son lit avec une mau-
vaise fièvre. Il fallut le soigner et, pour
cela, négliger bien des choses ; c'étaient
encore des frais de médecin; et les échéan-
ces se succédaient , épuisant le peu de
ressources qui eussent pu être employés
à l'amendement de la terre et en jour-
nées de laboureurs. Tout seul , que pou-
vait faire Guillaume?

Un jour que, François Coudray se trou-
vant plus mal, le curé était venu lui ren-
dre visite :

— Savez-vous ce que je pense sou-
vent? lui dit le bonhomme avec tristesse:
c'est que nous sommes punis d'avoir eu

— Avancez donc, mon ami, lui dit le
curé; nous parlerons d'une personne
que vous vous rappelez peut-être, Katel
Blitz.

D'un mouvement spontané le jeune
homme se repprocha , trop ému pour
pouvoir articuler un mot.

— Je disais que Katel avait, en somme,
la meilleure part, reprit le curé. Tandis
que tout le monde ici est plus ou moins
dans l'embarras, elle est riche et ne sait
que faire de son argent.

— Tant mieux ; mais ça ne m'importe
guère , dit Guillaume d'un air farouche.
Qu 'est-elle devenue ?... Vous savez donc
où elle se cache ? Vous en convenez
maintenaut?....

— Je l'ai toujours su, et c'est moi qui
ai choisi le lieu de sa retraite avec son
consentement, bien entendu, mieux que
cela.... sur sa demande. Mais elle m'avait
fait jurer de me taire. Aujourd'hui, au
contraire, ayant connaissance de la gêne
où sont vos parents, elle me charge
de mettre à leur disposition tout ce
qu'elle tient de la générosité de madame
Venot.

— Ah ! s'écria Guillaume, après ce
que nous avons fait ! Elle voudrait se
venger qu 'elle ne frapperait pas plus
juste. Vous lui direz ça en refusant pour
nous, monsieur le curé.

— C'est d'un bon cœur, dit le père

Le soussigné désire placer eu appren-
tissage chez une bonne modiste, sa
fille âgée de 15 ans, avec l'occasion de
se perfectionner dans la langue française.
La jeune fille est très intelligente , forte
et grande, et comprend déjà passable-
ment le français.

Â. BTJSEBi, f erblantier,
à OLTEN.

Une Maison de Nouveautés de Neu-
châtel demande tout de suite un apprenti.
S'adresser à la Feuille d'avis. 719

Mlle FKICOTTÉ demande une
apprentie. S'adr. au magasin de modes
Terreaux 5.

APPRENTISSAGES

Les Bureaux de la NATIO-
NALE, compagnie d'assuran-
ces sur la vie et contre l'in-
cendie sont définitivement
transférés Evole n° 23.

Places cherchées
Présentement, pour dames de buffet ,

sommelières , cuisinières , femmes de
chambre, bonnes d'enfants , filles à tout
faire. Renseignements chez Mme Staub ,
Ecluse 26, Neuchâtel.

Une femme de chambre bien recom-
mandée et connaissan t bien le service,
cherche une place comme sommelière
dans un hôtel , pour le 1" mars. S'adr. à
M. D., poste restante, Fontainemelon.

723 Une jeune fille (Argovienne) de-
mande une place comme femme de
chambre, bonne d'enfants ou aide dans
un ménage. Certificats à disposition.
S'adr. au bureau d'avis.

Une personne de confiance , bonne cui-
sinière, ayant servi pendant plusieurs
années dans de bonnes familles, s'offre
comme remplaçante. Ecluse 1, au 1er.

718 Une jeune personne sachant l'état
de couturière et le service de femme de
chambre, cherche une place au plus vite;
bons certificats. S'adresser au bureau
d'avis.

721 Une fille de confiance , cuisinière,
cherche une place dans un petit ménage
soigné. Entrée le 24 février. S'adresser
au bureau d'avis.

Une personne ayant plusieurs années
de service et qui a fait un apprentissage
de tailleuse, cherche une place de femme
de chambre. S'adr. Escalier du Château 4,
Neuchâtel .

On demande
pour tout de suite : plusieurs cuisi
nières, filles de chambre , sommelières.
filles de ménage, etc. ; pour un hôtel de
Genève : une bonne laveuse d'âge mûr ;
pour Neuchâtel : un bon ouvrier tonne-
lier. Bons gages. Placement avantageux
à l'étranger sous la surveillance des au-
torités. S'adr. à l'Agence autorieée
de Mme "Wendler , Ecluse 3, à Neu-
châtel .

Une dame âgée demande à louer une
chambre non meublée. S'adr. rue des
Moulins 21, au second.

717 On demande à louer , dans une des
rues les plus fréquentées de la ville de
Neuchâtel , un petit magasin éclairé , pour
un commerce propre. Adresser les offres
par écrit au bureau du journal , sous les
initiales B. N° 113.

ON DEMANDE A LOUER

DEMANDES DE DOMESTIQUES
Ou demande pour le mois de mars une

jeune fille recommandable et qui con-
naisse tous les travaux d'un ménage soi-
gné. S'adr . Place du Marché 9, au 3me
étage, entre 1 et 2 heures.

A louer , pour St-Jean prochaine , un
logement de dix pièces et grandes dépen-
dances, caves, chambres hautes, eau et
gaz. S'adresser pour le visiter, de 2 à 5
heures, au 2me étage de la maison rue
du Môle 2, et pour les conditions du bail
dans les bureaux de la Banque Commer-
ciale.

Demande : Pour Colombier , un
jeune domestique sachant soigner un
cheval, de préférence un soldat du train ;
entrée vers fin mars. Adresser les offres
sous H. 860 X., à l'agence de publicité
Haasenstein et Vogler, à Neuchâtel.

Une fille connaissant bien la cuisine
ainsi que tous les travaux du ménage,
cherche à se placer. S'adr. rue Saint-
Maurice 6, au 4me.

OFFRES DE SERVICES

Demande. — Une jeune fille pour-
rait se perfectionner chez une tailleuse
pour dames, à Lucerne, ainsi que dans la
langue allemande. S'informer chez Mme
Lauber, rue de la Balance 2, au 1er.

731 Un jeune homme, Neuchàteiois ,
pouvant fournir ,de bons certificats, de-
mande emploi dans un bureau : préten-
tions modestes. S'adr. au bureau de la
feuille sous chiffre M. 20.

On demande pour entrer tout de suite
de bons pivoteurs et acheveurs ancre
boston, ainsi que repasseurs, au comptoir
A. Huguenin, à Neuchâtel.

On demande comme employé de
bureau, un jeune homme capable et
bien recommandé. S'adr. par lettre poste
restante, Case n° 1, Neuchâtel.

OFFRES & DEMAN DES D'EMPLOI

730 On demande de suite un bon
vigneron pour cultiver environ 30 ou-
vriers de vigne. Inutile de se présenter
sans de bonnes références. S'adr. au bu-
reau de cette feuille.

AVIS DIVERS

Conférences de St-Blaise
Le jeudi 18 février , à 7 heures du soir

HOTEL MUNICIPAL
L'ÉCOLE D'AUTREFOIS

par M. Ch. Châtelain , pasteur.

Patinage du Mail
Mercredi 17 courant, dès 7 h. du soir ,

ILLUMINATION
ET

WHœ&f
donné par une musique de la ville.

Prix d' entrée : 1 f r .
Réduction de prix pour les familles

nombreuses.

Avis aux parents
Lrs parents habitant Peseux et les lo-

calités environnantes, qui auraient l'in-
tention de faire suivre à leurs enfants,
comme externes, les nouveaux cours qui
s'ouvriront fin avril prochain dans les
diverses classes que renferme l'Ecole
normale (degrés primaire , secondaire et
école normale) sont priés de s'adresser
pour programmes et renseignements au
directeur , M. J. Paroz. L'école modèle
(enfants de 8 à 1-1 ans) est mixte.

Eglise évanplipe nenchâteloise
indépenda nte de l'Etat.

Assemblée générale des membres do la
paroisse, jeudi 18 février 1886, à 8 h.
du soir, à la Chapelle des Terreaux.
NB. — Chaque électeur devra se mu-

nir de sa carte de convocation .
Les places de la galerie seront réser-

vées aux dames.

Théâtre de Neuchâtel
MARDI 16 FÉVRIER 1886

à 7 */a heures du soir

SOIREE LITTMAÏRE
donnée par la

SOCIÉTÉ de BELLES-LETTRES
Le produit sera destiné à l'érection

d'un buste
a'iVG.A.fa.SIZ

dans la Nouvelle Académie.

PROGRAMME :
Première partie

1. Le Concours de vers. Prologue-Saynète
par le Président, *D. J.

2. La drague intercantonale , vers, P. R.
3. Andante con moto de la 1™ symphonie

de Beethoven, arrangé pour piano à
quatre mains, M. P. et J. O.

4. Le Trésor conduit à Berne. A. Ceresole.
E. Y.

L'ÉTÉ DE LA SAINT-MARTIN
Comédie en un acte par H. MEILHAC

et Lud. HALÉVY.
Deuxième partie

5. Un tour réussi, vers, D. J.
6. Le Crapaud, par Victor Hugo. Décla-

mation, L. A.

LE MEDECIN MALGRÉ LUI
Comédie en 3 actes de MOLIÈRE.

Pour la distributio n des rôles voir le
programme.

Bureau, 7 h. — Rideau, 7 '/, h. précises.

PRIX DES PLACES :
Loges et premières galeries numéro-

tées, 3 fr. 50. — Parterre numéroté,
2 fr . 50. — Secondes galeries, 1 fr. 50.

On peut se procurer des billets dès
samedi 13 février au magasin de musique
Sœurs Lehmann, rue des Terreaux, n° 3.

Dépôt de p ianos et harmoniums de la
maison HUG frères , à Bâle.



Neuchâtel — Salle circulaire du Gymnase
Jeudi 18 et j eudi 25 février 1886, à 5 heures du soir

DEÏZ OT_.R___.CES LITTÉRAIRES
DONNÉES PAR MESSIEURS

Louis ULBACH , romancier, Louis RATISBONN E, poète,
bibliothécaire de l'Arsenal à Paris. bibliothécaire du Sénat à Paris.

PROGRAMME GÉNÉRAL
Conférence de M. Louis ULBACH

Jeudi 18 février

LAMARTINE ET SON INFLUENCE SUR LE SIÈCLE
Les grands poètes de la France contemporaine. — Lamartine poète, orateur, homme

d'Etat. — Lamartine dans l'intimité ; détails inconnus sur sa vie, sa correspon-
dance. — Lamartine cultivateur , sa vieillesse, sa mort, son immortalité. — Le
caractère de son génie essentiellement français.

Conférence de M. Louis RATISBONNE
Jeudi 25 février

L E S  E N F A N T S
La Comédie enfantine. — Les petits hommes. — Les petites femmes.

PRIX DES PLACES
Abonnement aux deux conférences : 4 fr. — Une entrée isolée : 2 fr. 50.
Abonnement pour pensionnats, étudiants et la jeunesse des écoles : 3 fr.

Cartes à l'avance aux librairies Berthoud , Delachaux et Niestlé, et Ragonod , ainsi
que chaz M. Borel , concierge du Gymnase et à l'entrée de la salle.

Gustave OBRECHT
teinturier

Place du Port 2, Neuchâtel .
Lavage chimique. Teint, dégraisse et

blanchit toutes sortes d'étoffes , soie, laine
en flottes, mérinos, cachemire, étoffes
pour meubles, tapis de salons, velours et
broderies, chapeaux et paille, habille-
ments d'hommes.

Tous les articles seront traités avec
soin et à des prix modérés.

MISE A BAN
Ensuite de permission obtenue, la Mu-

nicipalité de Neuchâtel met à ban son
chantier de la Maladière, dit chantier
Roulet. En conséquence, défense formelle
est faite au public d'y pénétrer ; les con-
trevenants seront dénoncés et poursuivis
à l'amende.

Neuchâtel, le 13 février 1886.
Publication permise.

L 'Assesseur de paix,
E. BONJOUR , not.

Coudray, et cela nous fait honte en effet,
grande honte.

A défaut de remords bien vifs, le re-
gret s'éveilla chez madame Coudray.
Elie se tut , interdite, violemment tentée,
«nais n'osant le laisser voir.

— Certainement, murmura-t-elle, la
personne dont vous parlez , monsieur le
curé, est la dernière dont j 'aurais attendu
un service. S'il s'agissait d'une autre,
J'accepterais le prêt , sûre de pouvoir tout
sendre sans trop tarder 

— Ce n'est pas un prêt qu 'elle vous
offre, c'est un cadeau .

— Ni prêt ni cadeau Ne revenez
pas là-dessus, monsieur le curé, dit Guil-
laume avec emportement ; je ne suis pas
d'humeur à supporter les injures , même
-de votre part.

— Je croyais, répliqua le prêtre un
peu sévère, qu 'il n'y avait d'offensée que
__&tei. Eh bien, ceux qui ont quel que
«ÎHîse à se reprocher envers elle doivent
considérer qu'ils répareront en lui per-
mettant de leur rendre service. D'ailleurs
l'affaire qui m'amène ne vous regarde
pas. Katel se met à la disposition de vos
parents, des amis d'autrefois 

— Des amis ! répéta Guillaume avec
amertume.

(_A suivre.)

ï_e Dr L. Verrey, médecin-adjoint
de l'Hôpital ophthalmique à Lausanne, re-
çoit rue de la Treille 3, IVeuchâ-
*el, les lundis et jeudis de 3 '/ . heures
â 6 heures. (H-233-L.)

Tailleurs . La maison Cousin, 21 r.
Feydeau, Paris, adr . à tout taill. établi,
lui faisant la demande, de splend. collect.
B«ur la vente sur échantillons. (H.278 Y.)

Maladies des yeux 11e Conférence académique
au bénéfice de la

Bibliothèque de l'Académie
Mardi 16 février, à 5 h. du soir

dans la Salle circulaire du Gymnase.

SPENCER ET LÀ SOCIOLOGIE
Par M. CLERC, professeur.

Carte de séance à 1 fr. 50, à la porte
de la salle.

Mercredi 17 février, à 8 h. du soir

SALLE DE CONFÉRENCES
M. PONS, pasteur à Naples,

donnera une conférence sur

L'Évangélisation de l'Italie
par l'Eglise vaudoise du Piémont.

SOCIÉTÉ DE MUSIQUE
Setrxiecii 20 février XS8©

à 8 heures du soir

QUATRIÈM E CONCERT
avec le concours de

MME MULLER-B_ECHI.
tf~,< _f=l T"_L "fl" _r-„_ "fl" T_*_I_ C* ̂ ^

de M. le ÏÏ HAÏ.S VON BULOW
_E? ianiste

et de l'Orchestre «le Berne, sous la direction
de M. A. KOCH, maître de chapelle.
PROQRAMME :

PREMIERE PARTIE
1° Symphonie inachevée, en s. mineur ; a) Alle gro ,  b) Adagio ,

pour orchestre . . . . . . .  Schubert.
2° La Complainte de Pénélope , tirée l'Odyssée de . . Max Bruch.

Chantée par Mm° HULLER-BiECHI, avec accompagnement d'orchestre.
3° 5me Concerto, en mi bé mol, pr piano avec accompagnera ' d'orch. Beethoven.

Exécuté par M. le Dr HANS VON BU LO W.
SECONDE PARTIE

_ a Ouverture à'Aladin , pour orchestre . . . .  Beinecke.
S" Fantaisie Chromatique et Fugue, pour piano . . Bach .
-i-WExécutée par M. VON BULOW.
6° a) Mignon , pour chant , avec accompagnement de piano . . Lisst.

b) Frùhlingszeit, p' chant, » » . . B. Becler.
Exécutés par Mra« MULLER-B/ECHI.

1° a) Impromptu élégiaque, pour piano seul . . . Schubert .
b) Rhapsodie hongroise » > . . . Lisd.

Exécutés par M. H. VON BULOW.
B ° Ouverture A 'Euryanthe, pour orchestre . . . Weber. i

PRIX DES PLACES :
Premières galeries et loges grillées, 3 fr. 50. — Parterre, 2 fr. 50.

Secondes galeries, 1 fr. 50.
VENTE DES BILLETS

La vente des billets aura lieu :
Pour les Actionnaires :

.Le vendredi 19 février , de onze heures à midi, dans la Petite sa l le des Concerts .
Pour le public non-souscripteur :. .

1° Dès le vendredi à 2 heures, j usqu'au samedi soir, au magasin de musique Sœurs
Lehmann.

__. Le soir du concert, à l'entrée de la salle.

Le cinquième concert de la Société aura lieu le jeudi 11 mars.

(Elira DE SECOUR S POUR PA UVRES E_ PASSAGE
RAPPORT DU COMITÉ SUR SA GESTION

EN 1885

Aperçu des diverses assistances accordées mensuellement.

BONS Rations B™5 *« c°»clle Dépenses I
I MOIS - nOTrri t"r<i de pain aTec rePas ou somma en

d'assistés ^y  ̂ utU jsés (</ . kilo) délivrés utilisés argent

Janvier . . . .  223 49 67 47 127 UG F.102 28
Février. . . .  268 54 53 39 175 157 143 24
Mars 256 14 17 34 208 194 166 92
Avril 169 23 22 32 114 108 93 36
Mai 245 26 23 40 179 172 148 92
Juin 95 55 52 40 — — 18 72
Juillet 142 112 111 30 — — 28 28
Août 126 101 94 25 — — 23 28
Septembre. 233 205 196 28 — — 45 92
Octobre.... 189 153 150 36 — — 36 72
Novembre.. 256 37 37 35 184 154 137 96
Décembre. . 229 25 17 45 169 142 122 12

2431 854 839 | 431 1156 1043 1067 72 j
D'après ce tableau nous constatons de'nouveau cette année une diminution

de 207 dans le nombre Jdes.'assistés. Parmi les 2431 assistés de cette année,
491 appartiennent à la ville ou au canton , 646 viennent du canton de Berne,
724 d'autres cantons, 354 d'Allemagne, 127 de France y compris l'Alsace, 61
d'Italie et 28 de pays divers.

Le but que nous poursuivons est de réprimer la mendicité ; nous fournissons
aux pauvres en passage la nourriture nécessaire et en hiver un gîte pour la nuit.
Les voyageurs n'ont ainsi plus de motif de mendier aux portes et la profession
de mendiant doit cesser d'être lucrative. Nous voudrions que tous les habitants
de notre ville nous aidassent davantage à réprimer la mendicité qui est toujours
dégradante et démoralisante.

Le compte de nos recettes et de nos dépenses pendant l'année 1885 ne pré-
sente rien d'extraordinaire. Nous recommandons au bon accueil de nos conci-
toyens la collecte qui sera faite prochainement en faveur de cette œuvre.

R E C E T T E S
Solde au 1" janvier 1885 Fr. 670 20
Collecte faite en mars, net » 2259 —
Recettes diverses » 41 16
Intérêts à la Caisse d'Epargne » 50 30

Fr. 3020 66
DÉPENSES

Assistances (2683) Fr. 1068 72
Location >; 500 —
Agent » 634 —
Impression de bons, annonces et rapports » 100 90
Chauffage , éclairage, nettoyage du bureau » 56 30

Fr. 2359 92
Solde en Caisse chez l'agent Fr. 54 29
A la Caisse d'Epargne » 606 45

Solde au 31 décembre 1885 . . . Fr. 660 74 » 660 74
Fr. 3020 66

Le Comité se compose de MM. G. BERTHOUD , p résident, ECKUN-, pasteur,
secrétaire, TOUCHON, préfet, G. DE MO-T MOLLIN , directeur de la police munici-
pal e, et F. DE PERREGAUX .

Le bureau de la Société se trouve dans la Maison neuve, faubourg du Lac 1;
il est ouvert le matin de 10 '/. à 127s et le soir de 4 à 7 heures. En hiver il est
aussi ouvert le dimanche de"5 '/a à 7 heures du soir. On peut toujours s'y
procurer gratuitement les cartes à remettre aux mendiants ; elles indiquent
l'adresse du bureau et la nature des secours auxquels elles donnent droit.



FRANCE. — Plus de 4000 personnes
ont accompagné vendredi à Paris M. Paul
Bert à la gare de Lyon d'où il partait
pour Marseille et le Tonkin.

Dimanche matin , le nouveau résident
général du Tonkin s'est embarqué à Mar-
seille sur le Melbourne avec une suite de
35 personnes.

— Il est question d'établir prochaine-
ment des communications téléphoniques
entre Paris et Bruxelles. Ces deux villes
sont distantes l'une de l'autre de 335 ki-
lomètres.

ANGLETERRE. — On confirme que
le gouvernement a lancé des mandats
d'arrêt contre les chefs du parti socialiste.
MM. Hyndmann , Burns et Champion ont
reçu samedi soir des sommations à com-
paraître « pour excitations à l'émeute et
au mépris des lois. .

Le général lord Wolseley vient d'être
nommé membre de la commission char-
gée de faire une enquête sur l'impuissance
de la police de Londres en présence des
désordres de lundi dernier.

Un grand nombre de commerçants
victimes de ces désordres ont déjà pro-
duit des demandes d'indemnité Leurs
réclamations, formulées contre le gouver-
nement du comté de Middlesex , s'élèvent
déjà à 375,000 francs.

Une souscription a été ouverte à Lon-
dres en faveur des ouvriers sans travail.
Elle s'élève aujourd 'hui à 500,000 fr.

ALLEMAGNE. -- Le projet de mo-
nopole de l'alcool du prince de Bismarck
vient de subir un échec en quelque sorte
préliminaire qui sera très sensible à son
auteur . A la majorité de 90 voix contre
46, la Chambre des députés bavaroise
s'est prononcée en faveur du maintien
des droits réservés de la Bavière en ce
qui concerne l'impôt sur les spiritueux ,
et par conséquent contre l'établissement
du monopole rêvé par le chancelier.

L'agitation contre le monopole du
sclmapis prend des proportions de jour en
jou r plus considérables et menace de
comp liquer singulièrement la tâche de
M. de Bismarck.

— L'empire d'Allemagne a notifié offi-
ciellement sa prise de possession des
groupes Brown et Providence, archipel
des Marshall , sur lesquels la canonnière
le Nautilus a planté le pavillon allemand
il y a quelques mois.

NOUVELLES SUISSES
ZOUG . — Un journal de Saint-Gall ne

ménage pas les critiques aux Zougois
qui prétendent vouloir se charger du Tir
fédéral de 1887. Il faudrait d'abord en-
voyer la moitié des visiteurs coucher
dans un autre canton. Puis il serait im-
possible d'installer sur territoire zougois
le stand et les buttes: pour l'une ou l'au-
tre de ces constructions , il faudrait abso-
lument emprunter le sol des Etats voi-
sins. Enfin , l'entreprise irait au devant
d'un déficit certain, et ce déficit serait si
grand que le canton de Zoug ne serait
pas assez grand pour le contenir en en-
tier, à moins de le faire condenser à
Cham , dans la fabrique de lait .

CHRONIQUE NEUCHATELOISE
Monument Daniel JeanBichard. — Un

premier concours pour l'érection de la
statue de Daniel JeanRichard, au Locle,
n'ayant pas abouti , la Commission vient
de décider qu 'un nouveau concours serait
ouvert aux artistes, sculpteurs et statuai-
res suisses. Le programme contient en-
tre autres les dispositions suivantes :

Daniel JeanRichard sera représenté à
l'âge de seize ans environ , avec le cos-
tume et les attributs du forgeron et au
moment où il examine la montre du mar-
chand anglais.

La statue devra avoir 2m70 de hauteur .
Les maquettes ne seront pas signées,

elles porteront uniquement une devise
qui sera rép étée sur un pli cacheté por-
tant le nom et l'adresse de l'auteur. Elles
seront envoyées au Locle, d'ici au 15
juin.

Les artistes qui désirent des informa-
tions supplémentaires peuvent s'adresser
à M. Ch.-Emile Tissot, conseiller natio-
tional , président de la Commission, au
Locle.

SAI.T-BLAISE. — C'était dans le demi
jou r pieux qui tombe des fenêtres treil-
lisées et cintrées de l'anti que église, que
l'Orp héon donnait , dimanche, un trop
bref concert , composé de huit chœurs
très beaux , déjà connus à Neuchâtel et
exécutés avec cette remarquable exacti-
tude, et cette mâle vigueur qui font si
bien apprécier tant de belles voix. Là,
comme à Neuchâtel, les deux fables de
La Fontaine, que Gounod a musicalement
interprétées avec tant de grâce et d'es-
prit , ont fait le plus de plaisir au public.
Les chercheuses d'azur, de Ritz, man-
quaient un peu de plein air sous le pla-
fond de l'église ; mais le demi jour inté-
rieur s'alliait bien au chant populaire de
Abt disant l'apparition d'un sylphe ailé
dans les ombres du bois. Pendant l'audi-
tion du Soir au village, de Monestier , bien
des personnes chuchotaient , trouvant
peut-être le village trop idéalisé ? Je crois
au contraire que le poète a dû passer par
Saint-Biaise avant de composer son
chant ! — La Pose solitaire, d'Hermès, a
séduit les âmes sensibles et le dernier
chœur : La Terre, a saisi par sa majes-
tueuse grandeur. Rr.

LOCLE . ¦— Samedi matin , un jeune gar-
çon boucher se suicidait d'une manière
tout à fait extraordinair e, au moyen d'un
de ces masques à cartouche dont se ser-
vent les bouchers pour abattre le gros
bétail. Le malheureux, après s'être ajusté
ledit masque de manière à ce que la car-
touche se trouvât bien en face du cœur,
se saisit d'un tire-bottes et frappa sur la
broche; l'effet fut foudroyant et la mort
instantanée. On ne sait ce qui peut avoir
poussé ce jeune homme à une pareille
détermination.

BRENETS . — Dimanche après midi , bon
nombre de patineurs prenaient leurs
ébats sur le Doubs qui était bien gelé.

CHRONIQUE LOCALE
¦— L'assemblée des sociétaires du Cré-

dit mutuel , qui a eu lieu hier matin dans
la grande Salle de conférences, s'est
passée d'une manière digne et convena-
ble, et la discussion est restée constam-
ment calme et modérée. Nous allons
résumer aussi brièvement que possible
cette séance qui n 'était pas attendue
sans de vives préoccupations.

Le nombre des sociétaires présents
était de 314, représentant 407 voix. M.
Ed. Rott , qui présidait l'assemblée, a
donné lecture de son rapport , dans lequel
la situation du Crédit mutuel , telle qu 'elle
résulte de l'inventaire arrêté au 30 jan-
vier dernier , date de la suspension des
paiements, est la suivante :

L'actif comprenant le capital de ga-
rantie et le portefeuille , s'élève à fr.
2,915,066.36.

Le passif , y comp ris le cap ital de ga-
rantie, se monte à fr. 3,312,555»82.

Différence, fr. 397,489.46, qui repré-
sente le déficit proprement dit , soit le
montan t des détournements et des valeurs
qui ne se retrouvent pas.

Les dép ôts , qui figuraient dans le bilan
du 31 décembre 1884 pour fr. 873,200,
et dans le dernier état de situation pour
fr . 849,100, s'élèvent en réalité à fr.
1,216,200. C'est de cette façon que M.
Chapuis avait masqué ses soustractions.

Ce déficit, quoique très considérable,
ne mettrait pas l'existence de la Société
en question , si la p lus grande partie de
l'actif disponible n 'était pas immobilisée
par les crédits ouverts à certains débi-
teurs dont la situation est embarrassée,
et qui ne pourront dans tous les cas se li-
bérer que dans un temps p lus ou moins
long, si même ils le peuvent complète-
ment.

Le poste Compte-courant , qui figure
dans la situation pour la somme de
fr. 1,077,391,90, comprend toutes les
sommes dues à la Société depuis sa fon-
dation , même les créances irrévocable-
ment perdues et qui n'ont jamais été
passées par Profits et Pertes.

Mais c'est la première fois que ce poste
y figure pour une pareille somme. M.
Mâchon masquait le chiffre réel des
comptes courants par des artifices d'écri-
ture, par exemple en chargeant le compte
de Traites et Remises.

D un autre cote, le poste Effets en
Portefeuille, qui était au 31 décembre
dernier de fr. 393,766, figure dans la si-
tuation de cette date pour fr. 725,764. Ces
chiffres, qui n'avaient rien que de très
normal, étaient calculés pour endormir la
vigilance du Conseil d'administration. Us
n'y ont que trop réussi.

Après l'exposé du président, dont les
lignes qui précèdent ne sont qu 'un résu-
mé bien écourté, M. Victor Reutter, cu-
rateur d'office, a donné connaissance de
son rapport , dans lequel il indique entre
autres la marche qu'il a suivie dans sa
tâche difficile. Il s'est appliqué en parti-
culier à établir un inventaire de ce qui
existait et du portefeuille. Il résulte de
ce travail qu'il rentrerait environ 400,500
fr., mais l'appréciation de cette somme
et du portefeuille ne peut être que très
aléatoire, et il estime que le déficit à
combler sera d'environ fr. 780,000 au
minimum, « ceci, ajoute M. Reutter , sans
aucune garantie de ma part. »

Au cours de la discussion qui a suivi,
un sociétaire, M. Duvanel, a fait une pro-
position tendant à « déterminer ou recher-
cher les personnes auxquelles pourrait
incomber, pour une raison ou pour une
autre, la responsabilité de la situation
actuelle de la Société .. Sur les observa-
tions faites par plusieurs membres de
l'assemblée, cette proposition a été retirée
par son auteur.

En définitive, les résolutions qui ont
été votées par l'assemblée sont les sui-
vantes :

1" décision. Une demande de sursis
sera adressée au nom de la Société au
président du Tribunal du district, aux
fins de proposer un concordat à ses-
créanciers conformément à l'article 1" de
la loi du 20 novembre 1885.

2°" décision. L'élaboration du projet de
concordat , et l'examen des autres ques-
tions sont renvoyés à l'étude d'une com-
mission qui fera rapport dans une pro-
chaine réunion.

La commission nommée par les socié"
taires se compose de MM. Eugène Hum-
bert , Fritz DuPasquier , Albert de Coulon.
Henri Nicolas, Al phonse Blanc , notaire^
Frédéric de Perregaux, C.-H. Petitpierre-
Steiger, A. Jaeot-Sey bold , A. Duvanel ,
notaire.

— La société d'assurance au décès, la
Fraternité du vignoble a tenu dimanche,
au collège de la Promenade, son assem-
blée générale annuelle.

M. Ch.-Eug. Tissot, secrétaire-caissier,
a présenté un intéressant rapport sur la
marche de la société pendant l'année
écoulée, puis l'assemblée a réélu le
comité et la commission de vérification
des comptes.

La Fraternité du vignoble rend de réels
et grands services , aussi nous ne pouvons
que souhaiter que le nombre de ses mem-
bres, qui est actuellement de 1,045, aug-
mente d'année en année pour le plus
grand bien de tous.

— La Commission d'examen pour l'ad-
mission au barreau a fixé la date des pro-
chains examens au mercredi 14 avril
1886 et jours suivants.

Les candidats devront s'annoncer par
lettre jusqu'au 31 mars, auprès du ci-
toyen Cornaz, Auguste, conseiller d'Etat,
président de la Commission.

— Hier, entre 1 et 2 heures de l'après-
midi , un portefaix , le nommé M., venait
d'entrer dans un des cafés du centre de
la ville, lorsqu'eu sortant de sa poche un
revolver chargé de trois balles, le coup
partit. La balle lui perça la main gauche
et alla se loger dans le plafond , non sans
avoir écorné le chapeau du beau-frère de
M. qui était assis près de lui. Le malheu-
reux portefaix a été tout de suite désar-
mé par les personnes présentes et trans-
porté à l'hôp ital de la Providence. On ne
sait rien de l'emploi qu 'il voulait faire du
revolver qu'il a sorti de sa poche.

— Ainsi que nous l'avons annoncé,
MM. Louis Ulbach et Louis Ratisbonne
donneront à Neuchâtel , dans la Salle cir-
culaire du Gymnase, chacun une confé-
rence littéraire. La première de ces confé-
rences sera donnée par M. Louis Ulbach,
le jeudi 18 février, à 5 heures de l'après-
midi. M. Ulbach parlera de Lamartine et
de son influence sur le siècle, il en par-
lera en admirateur du grand poète dont
il fut l'ami intime et pour la mémoire du-
quel il a gardé un touchant souvenir. Il
n'est pas sans intérêt de voir un critique
de la valeur de M. Ulbach, préconiser la
poésie Lamartinienne à une époque où l'on
cherche à attirer les esprits vers le natu-
ralisme et la poésie décadente. M. Louis
Ratisbonne parlera huit jours après sur
les enfants ; mais nous reviendrons sur
cette dernière conférence en son temps.

(Communiqué.)

— Nous apprenons qu 'il y aura de-
main soir illumination et concert au pati-
nage des Fahys.

NOUVELLES ÉTRANGÈRES

D E R N I E R E S  N O U V E L L E S
Bucharest, 14 février. — Les représen-

tants des grandes puissances ont, les uns
hier, les autres aujourd'hui , d'un commun
accord , bien qu'en agissant séparément,
recommandé en termes énergiques aux
commissaires de la Turquie et de la Ser-
bie, de hâter la conclusion pacifique des
négociations.

Varna , 14 février. — Voici la réponse
de la Turquie à la demande d'explica-
tions de la Russie au sujet de l'arrange'
ment avec la Bulgarie ; la Porte constate
que cet arrangement n'est pas en oppo-
sition avec le traité de Berlin , et que l'ar-
ticle de cet arrangement qui se rapporte
à l'action militaire se rapporte unique-
ment à des éventualités abstraites.

La Porte espère donc que la Russie,
voyant le désir de la Turquie de rester
fidèle au traité de Berlin, donnera son
adhésion , puisque la Russie elle-même
professe le désir de respecter le traité de
Berlin .

ÉTAT-CIVIL DE NEU C H ATEL
Promesses de mariages.

Charles-Samuel Biolley, négociant, de
Neuchâtel, et Anna-Elisabeth Pulver, Ber-
noise ; tous deux dom. à Gènes (Italie).

Charles Perret, fabricant d'horlogerie, du
Locle, et Sophie Jeanneret, du Loule ; tous
deux dom. à Neuchâtel.

Naissances.
11 Frida-Gertrude, à Johannes Lûpold

et à Elise née Frey, Argovien.
11 Marie-Rosine, à Jacob Ziniker et à

Marie-Justine née Pillonel, Argovien.
"13 Frédéric-André, à Gustave-Emile-
William Wavre et à Adèle-Marie-Louise
née Jeanjaquet , de Neuchâtel.

13 Ernest-Louis, à Ernest Nardin et à
Marie-Elisa née Ducommun, Français.

13 Lucie-Adèle, à Charles-Alfred Borle
et à Mathikle née Droz, Bernois.

14 Eugène, à Auguste Vuillemin et à
Marie-Elisabeth née Bieri , Bernois.

15 Marguerite-Elise, à Léon -François
Burki et à Marie-Louise née Richter, Ber-
nois.

Décès.
11 Rose-Louise-Augustine née Ducom-

mun, maîtresse de pension , veuve de
Christian Rossier, vaudoise, née le 5 sep-
tembre 1818.

11 Albertine née Sangrouber, épouse de
Frédéric-Eugène Henriod, de Neuchâtel ,
née le 25 décembre 1857.

11 Martha-Cécile, fille de Charles-Au-
guste Clerc et de Louise née Winzenried,
de Fleurier, née le 11 juin 1879.

11 Anna-Barbara née Eichenberger,
veuve de Johannes Reber, Bernoise, née
le 22 octobre 1817.

11 Robert, fils de François-Louis Patthey
et de Rosalie née Durussel, Vaudois, né
le 22 décembre 1885.

15J Rose-Anna Quinche, de Chézard et
Saint-Martin , née le 22 mai 1833.

13 Edmond, fils de Gottfried Engel et de
Louise-Emma née Hirt , Bernois, né le 13
juillet 1884,
' 14 Marthe, fille de Aimé Ghevalley et
de Anna-Barbara Béguin née Merki, Vau-
doise, née le 22 octobre 1880.

Monsieur et Madame Louis Jeanneret.
Monsieur Philippe Jeanneret, Mesdemoi-
selles Evangéline, Marie, Marthe et Blan-
che Jeanneret , et les enfants Momméja,
ont la douleur de faire part à leurs amis
et connaissances de la mort de leur chère
belle-mère, grand-mère et tante

Madame veuve RIEPKE
née PETITPIERRE

enlevée à leur affection le 14 février , après
quelques jours de maladie, dans sa 88""
année.

Père, mon désir est que
là où je suis, ceux que tu
m'as donnés y soient
aussi avec moi.

Jean XVII , 24.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

Soirée familière ponr ouvriers

Bâtiment de Conférences
SALLE MOYENNE

mardi 16 février, à 8 h. du soir.
M. le pasteur Georges GODET

racontera une visite aux Pyra -
mides d'Egypte.

Café du Jura
CE SOIR, A 8 HEURES,

ORAHD COÏCERÏ
INSTRUMENTAL

E N T R É E  L I B R E .


